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Ἀπόδοσις τῆς Ἑορτῆς τῆς 

Κοιμήσεως τῆς Θεοτόκου 
Μνήμη τῶν Μαρτύρων Λούπου καὶ 

Εἰρηναίου, Ἐπισκόπου Λουγδούνων 
 

 

 

 Clôture de la Fête de la Dormition 

de la très-sainte Mère de Dieu 

Mémoire de saint Loup, martyr et 

Saint Irénée, évêque de Lyon, martyr 

Ἀπολυτίκιον Ἀναστάσιμον Tropaire de la Résurrection 
Ὅτε κατῆλθες πρὸς τὸν θάνατον, ἡ Ζωὴ ἡ ἀθάνατος, τότε τὸν ᾍδην 

ἐνέκρωσας τῇ ἀστραπῇ τῆς Θεότητος, ὅτε δὲ καὶ τοὺς τεθνεῶτας ἐκ 

τῶν καταχθονίων ἀνέστησας, πᾶσαι αἱ Δυνάμεις τῶν ἐπουρανίων 

ἐκραύγαζον· Ζωοδότα Χριστὲ ὁ Θεὸς ἡμῶν δόξα Σοι. 

Lorsque Tu descendis dans la mort, ô Vie immortelle, Tu mis les 

enfers à mort par l'éclat de ta divinité ; et lorsque Tu ressuscitas 

des abîmes les morts toutes les puissances célestes s'écriaient : 

Donateur de vie, Christ notre Dieu, gloire à Toi. 

Ἀπολυτίκιον τῆς Κοιμήσεως Tropaire de la Dormition 

Ἐν τῇ Γεννήσει, τὴν παρθενίαν ἐφύλαξας. Ἐν τῇ Κοιμήσει, 

τὸν κόσμον οὐ κατέλιπες Θεοτόκε. Μετέστης πρὸς τὴν 

ζωήν, Μήτηρ ὑπάρχουσα τῆς ζωῆς, καὶ ταῖς πρεσβείαις ταῖς 

σαῖς λυτρουμένη, ἐκ θανάτου τὰς ψυχὰς ἡμῶν. 

Dans ta maternité tu as gardé la virginité, lors de ta 

Dormition tu n'as pas abandonné le monde, ô Mère de 

Dieu. Tu as été transférée à la Vie, toi la Mère de la Vie. 

Par ton intercession délivre nos âmes de la mort. 

Ἀπολυτίκιον τοῦ Ἁγίου Εἰρηναῖου Tropaire de Saint  
Ὡς σοφὸς Ἱεράρχης φερωνύμως ἐκήρυξας, τοῦ Εὐαγγελίου ἐν 

κόσμῳ, τῆς εἰρήνης τὰς χάριτας, παμμάκαρ Εἰρηναῖε ἱερέ, καὶ 

ἤθλησας στερρῶς ὑπὲρ Χριστοῦ· διὰ τοῦτό σε τιμῶμεν 

μελῳδικῶς, Ἱερομάρτυς κράζοντες· δόξα τῷ δεδωκότι σοι 

ἰσχύν, δόξα τῷ σὲ στεφανώσαντι, δόξα τῷ χορηγοῦντι διὰ 

σοῦ, ἡμῖν χάριν καὶ ἔλεος. 

En pontife diligent tu as prêché, par le monde l’Évangile et la grâce 

de la paix, bienheureux Irénée, conformément à ton nom, et pour 

le Christ tu as lutté fermement ; ainsi par des hymnes nous te 

vénérons, hiéromartyr, en chantant : Gloire à celui qui t’a donné 

ce pouvoir, gloire à celui qui t’a couronné, gloire à celui qui nous 

accorde, par tes prières, le salut. 

Κοντάκιον Kondakion 
Τὴν ἐν πρεσβείαις ἀκοίμητον Θεοτόκον, καὶ προστασίαις 

ἀμετάθετον ἐλπίδα, τάφος καὶ νέκρωσις οὐκ ἐκράτησεν· ὡς 

γὰρ ζωῆς Μητέρα, πρὸς τὴν ζωὴν μετέστησεν, ὁ μήτραν 

οἰκήσας ἀειπάρθενον. 

Ni le tombeau, ni la mort n'ont pu retenir la Mère de Dieu, 

infatigable dans ses intercessions, espérance inébranlable dans sa 

protection ; elle qui est Mère de la Vie, Il l'a transférée à la vie, Celui 

qui demeura dans son sein toujours vierge. 

Ἀπολυτίκιον τοῦ Ναοῦ Tropaire de l’église 
Βασίλειον διάδημα, ἐστέφθησὴ κορυφή, ἐξἄθλων ὧν 

ὑπέμεινας, ὑπὲρ Χριστοῦ τοῦ Θεοῦ, Μαρτύρων πρωτόαθλε· 

Στέφανε, σὺ γὰρ τὴν Ἰουδαίων, ἀπελέγξας μανίαν, εἶδές σου 

τὸν Σωτῆρα, τοῦ Πατρὸς δεξιόθεν. Αὐτὸν οὖν ἐκδυσώπει ἀεί, 

ὑπὲρ τῶν ψυχῶν ἡμῶν.  

Sur ton front tu reçus le diadème royal à cause des souffrances 

supportées pour le Christ notre Dieu, Stéphane, premier à 

combattre parmi les Martyrs ; tu confondis l’assemblée des 

impies, à la droite du Père tu vis le Sauveur. Prie-le sans cesse 

pour que nos âmes soient sauvées.  

Ἀπόστολος  Α΄ Κορ (θ΄: 2-12) Epître   1 Co (IX,2-12) 
Ἀδελφοί, ἡ σφραγὶς τῆς ἐμῆς ἀποστολῆς ὑμεῖς ἐστε ἐν 

Κυρίῳ. Ἡ ἐμὴ ἀπολογία τοῖς ἐμὲ ἀνακρίνουσιν αὕτη 

ἐστί. Μὴ οὐκ ἔχομεν ἐξουσίαν φαγεῖν καὶ πιεῖν;  Μὴ οὐκ 

ἔχομεν ἐξουσίαν ἀδελφὴν γυναῖκα περιάγειν, ὡς καὶ οἱ 

λοιποὶ ἀπόστολοι καὶ οἱ ἀδελφοὶ τοῦ Κυρίου καὶ Κηφᾶς; 

Ἤ μόνος ἐγὼ καὶ Βαρνάβας οὐκ ἔχομεν ἐξουσίαν τοῦ μὴ 

ἐργάζεσθαι; Τίς στρατεύεται ἰδίοις ὀψωνίοις ποτέ; Τίς 

φυτεύει ἀμπελῶνα καὶ ἐκ τοῦ καρποῦ αὐτοῦ οὐκ ἐσθίει; 

Ἤ τίς ποιμαίνει ποίμνην καὶ ἐκ τοῦ γάλακτος τῆς 

Frères, si pour d'autres je ne suis pas apôtre, je le suis au moins 

pour vous ; car vous êtes le sceau de mon apostolat dans le 

Seigneur. C'est là ma défense contre ceux qui m'accusent. 

N'avons-nous pas le droit de manger et de boire ? N'avons-nous 

pas le droit de mener avec nous une sœur qui soit notre femme, 

comme font les autres apôtres, et les frères du Seigneur, et 

Céphas ? Ou bien, est-ce que moi seul et Barnabas nous n'avons 

pas le droit de ne point travailler ? Qui jamais fait le service 

militaire à ses propres frais ? Qui est-ce qui plante une vigne, et 



ποίμνης  οὐκ ἐσθίει; Μὴ κατὰ ἄνθρωπον ταῦτα λαλῶ; Ἤ 

οὐχὶ καὶ ὁ νόμος ταῦτα λέγει; Ἐν γὰρ τῷ Μωσέως νόμῳ 

γέγραπται· "Οὐ φιμώσεις βοῦν ἀλοῶντα."  Μὴ τῶν βοῶν 

μέλει τῷ Θεῷ; Ἤ δι᾿ ἡμᾶς πάντως λέγει; Δι᾿ ἡμᾶς γὰρ 

ἐγράφη, ὅτι ἐπ᾿ ἐλπίδι ὀφείλει ὁ ἀροτριῶν ἀροτριᾶν, καὶ 

ὁ ἀλοῶν τῆς ἐλπίδος αὐτοῦ μετέχειν ἐπ᾿ ἐλπίδι. Εἰ ἡμεῖς 

ὑμῖν τὰ πνευματικὰ ἐσπείραμεν, μέγα εἰ ἡμεῖς ὑμῶν τὰ 

σαρκικὰ θερίσομεν; Εἰ ἄλλοι τῆς ἐξουσίας ὑμῶν 

μετέχουσιν, οὐ μᾶλλον ἡμεῖς;  Ἀλλ᾿ οὐκ ἐχρησάμεθα τῇ 

ἐξουσίᾳ ταύτῃ, ἀλλὰ πάντα στέγομεν, ἵνα μὴ ἐγκοπήν 

τινα δῶμεν τῷ Εὐαγγελίῳ  τοῦ Χριστοῦ. 

n'en mange pas le fruit ? Qui est-ce qui fait paître un troupeau, 

et ne se nourrit pas du lait du troupeau ? Ces choses que je dis, 

n'existent-elles que dans les usages des hommes ? La loi ne les 

dit-elle pas aussi ? Car il est écrit dans la loi de Moïse : Tu 

n'emmuselleras point le bœuf quand il foule le grain. Dieu se 

met-il en peine des bœufs, ou parle-t-il uniquement à cause de 

nous ? Oui, c'est à cause de nous qu'il a été écrit que celui qui 

laboure doit labourer avec espérance, et celui qui foule le grain 

fouler avec l'espérance d'y avoir part. Si nous avons semé parmi 

vous les biens spirituels, est-ce une grosse affaire si nous 

moissonnons vos biens temporels. Si d'autres jouissent de ce 

droit sur vous, n'est-ce pas plutôt à nous d'en jouir ? Mais nous 

n'avons point usé de ce droit ; au contraire, nous souffrons tout, 

afin de ne pas créer d'obstacle à l'Évangile de Christ. 

Εὐαγγέλιον κατὰ Ματθαῖον (ιηʹ :  23 – 35) Evangile   Mt (XVIII,23-35) 
Εἶπεν ὁ Κύριος τὴν παραβολὴν ταύτην· ὡμοιώθη ἡ βασιλεία 

τῶν οὐρανῶν ἀνθρώπῳ βασιλεῖ ὃς ἠθέλησεν συνᾶραι λόγον 

μετὰ τῶν δούλων αὐτοῦ. ἀρξαμένου δὲ αὐτοῦ συναίρειν 

προσηνέχθη αὐτῷ εἷς ὀφειλέτης  μυρίων ταλάντων. μὴ 

ἔχοντος δὲ αὐτοῦ ἀποδοῦναι ἐκέλευσεν αὐτὸν ὁ κύριος 

αὐτοῦ πραθῆναι καὶ τὴν γυναῖκα αὐτοῦ καὶ τὰ τέκνα καὶ 

πάντα ὅσα εἶχε, καὶ ἀποδοθῆναι. Πεσὼν οὖν ὁ δοῦλος 

προσεκύνει αὐτῷ  λέγων· κύριε μακροθύμησον ἐπ' ἐμοί, καὶ 

πάντα σοι ἀποδώσω. Σπλαγχνισθεὶς δὲ ὁ κύριος τοῦ δούλου 

ἐκείνου ἀπέλυσεν αὐτόν, καὶ τὸ δάνειον ἀφῆκεν αὐτῷ.  

Ἐξελθὼν δὲ ὁ δοῦλος ἐκεῖνος εὗρεν ἕνα τῶν συνδούλων 

αὐτοῦ, ὃς ὤφειλεν αὐτῷ ἑκατὸν δηνάρια, καὶ κρατήσας 

αὐτὸν ἔπνιγεν λέγων· ἀπόδος μοι εἴ τι ὀφείλεις. Πεσὼν οὖν ὁ 

σύνδουλος αὐτοῦ εἰς τοὺς πόδας αὐτοῦ παρεκάλει αὐτὸν 

λέγων· μακροθύμησον ἐπ' ἐμοί, καὶ ἀποδώσω σοι· ὁ δὲ οὐκ 

ἤθελεν, ἀλλὰ ἀπελθὼν ἔβαλεν αὐτὸν εἰς φυλακὴν ἕως οὗ 

ἀποδῷ τὸ ὀφειλόμενον. Ἰδόντες δὲ οἱ σύνδουλοι αὐτοῦ τὰ 

γενόμενα ἐλυπήθησαν σφόδρα καὶ ἐλθόντες διεσάφησαν τῷ 

κυρίῳ ἑαυτῶν πάντα τὰ γενόμενα. Τότε προσκαλεσάμενος 

αὐτὸν ὁ κύριος αὐτοῦ λέγει αὐτῷ· δοῦλε πονηρέ, πᾶσαν τὴν 

ὀφειλὴν ἐκείνην ἀφῆκά σοι, ἐπεὶ παρεκάλεσάς με· οὐκ ἔδει 

καὶ σὲ ἐλεῆσαι τὸν σύνδουλόν σου, ὡς καὶ ἐγὼ σὲ ἠλέησα; 

Καὶ ὀργιθεὶς ὁ κύριος αὐτοῦ παρέδωκεν  αὐτὸν τοῖς 

βασανισταῖς ἕως οὗ ἀποδῷ πᾶν τὸ ὀφειλόμενον αὐτῷ. Οὕτω 

καὶ ὁ Πατήρ μου ὁ ἐπουράνιος ποιήσει ὑμῖν ἐὰν μὴ ἀφῆτε 

ἕκαστος τῷ ἀδελφῷ αὐτοῦ ἀπὸ τῶν καρδιῶν ὑμῶν τὰ 

παραπτώματα αὐτῶν. 

 

En ce temps-là, Jésus déclara : « Le royaume des cieux est 

semblable à un roi qui voulut faire rendre compte à ses 

serviteurs. Quand il se mit à compter, on lui en amena un 

qui devait dix mille talents. Comme il n'avait pas de quoi 

payer, son maître ordonna qu'il fût vendu, lui, sa femme, 

ses enfants, et tout ce qu'il avait, et que la dette fût 

acquittée. Le serviteur, se jetant à terre, se prosterna 

devant lui, et dit : Seigneur, aie patience envers moi, et je 

te paierai tout. Ému de compassion, le maître de ce 

serviteur le laissa aller, et lui remit la dette. Après qu'il fut 

sorti, ce serviteur rencontra un de ses compagnons qui lui 

devait cent deniers. Il le saisit et l'étranglait, en disant : 

Paie ce que tu me dois. Son compagnon, se jetant à terre, 

le suppliait, disant : Aie patience envers moi, et je te 

paierai. Mais l'autre ne voulut pas, et il alla le jeter en 

prison, jusqu'à ce qu'il eût payé ce qu'il devait. Ses 

compagnons, ayant vu ce qui était arrivé, furent 

profondément attristés, et ils allèrent raconter à leur 

maître tout ce qui s'était passé. Alors le maître fit appeler 

ce serviteur, et lui dit : Méchant serviteur, je t'avais remis 

en entier ta dette, parce que tu m'en avais supplié ; ne 

devais-tu pas aussi avoir pitié de ton compagnon, comme 

j'ai eu pitié de toi ? Et son maître, irrité, le livra aux 

bourreaux, jusqu'à ce qu'il eût payé tout ce qu'il devait. 

C'est ainsi que mon Père céleste vous traitera, si chacun 

de vous ne pardonne à son frère de tout son cœur. » 
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